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Biographie de l’auteur


 

 

D’une manière générale, il est délicat d’employer le terme d’« auteur » pour évoquer une œuvre du Moyen Âge. En effet, l’auteur médiéval représente davantage une personne fictive stéréotypée plutôt qu’un auteur tel qu’on le conçoit aujourd’hui avec une biographie exacte. Au Moyen Âge, l’œuvre n’est pas le résultat d’un auteur authentifié et unique. Les œuvres sont sans cesse remaniées par des jongleurs, des copistes ou des clercs, ce qui explique l’anonymat d’un grand nombre de textes médiévaux.

L’œuvre Érec et Énide est attribuée à Chrétien de Troyes. On ne sait pas grand-chose de la vie de cet « auteur », mis à part ce qu’il a bien voulu nous en dire lui-même au sein de ses ouvrages. On situe son année de naissance aux environs de 1135. Au travers de ses romans, il se désigne lui-même sous le nom de « Chrétien de Troyes », ce qui nous permet de conclure qu’il est sans doute originaire de la ville de Troyes.

Les textes de Chrétien de Troyes nous fournissent donc des indications sur sa vie. Grâce à la grande culture qu’il manifeste dans ses romans, Chrétien de Troyes semble être issu d’une formation de clerc. Il aurait notamment participé à la traduction d’œuvres latines en français, telles que L’Art d’aimer d’Ovide. Chrétien de Troyes a certainement fréquenté la cour de Marie de Champagne, fille d’Aliénor d’Aquitaine ; c’est d’ailleurs Marie de Champagne qui a commandé à Chrétien de Troyes l’œuvre de Lancelot ou le Chevalier à la charrette. Chrétien a sans doute également côtoyé la cour de Philippe d’Alsace, comte de Flandres, car le roman Perceval ou le Conte du Graal est dédicacé à ce dernier.

De Chrétien de Troyes, il nous reste cinq romans de chevalerie en vers octosyllabiques, tirant leur inspiration des légendes bretonnes et celtes se déroulant autour du roi Arthur. Chrétien de Troyes produit ainsi Érec et Énide (1170), Cligès (vers 1176), Lancelot ou le Chevalier à la charrette (vers 1178-1181), Yvain ou le Chevalier au lion (vers 1178-1181) et Perceval ou le Conte du Graal (entre 1182 et 1190). Chrétien de Troyes a aussi composé deux chansons dans le dernier quart du xiie siècle (Amors tençon et bataille et D’Amors, qui m’a tolu a moi) et il aurait également écrit un roman à propos de la célèbre légende de Tristan et Iseut, mais celui-ci a été perdu. Ses romans s’inscrivent dans le cadre de la littérature dite « courtoise ». Dans ces romans, le héros doit sans cesse trouver un équilibre entre ses devoirs chevaleresques, sa quête identitaire et l’amour qu’il porte à sa dame.

On peut considérer Chrétien de Troyes comme le premier grand romancier français, qui écrit en langue « romane » (d’où le terme de « roman » utilisé pour qualifier ses œuvres) et non en langue latine. Érec et Énide, premier roman de Chrétien de Troyes, est donc le premier véritable roman de notre littérature.
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